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Pour ouvrir le temps du Carême, la liturgie de ce 
dimanche propose de contempler Jésus 
immédiatement après son baptême. Dans l’évangile de 
Marc, il vient d’entendre la voix dans la nuée en forme 
de confirmation : « Tu es mon Fils bien-aimé ; en toi, je 
trouve ma joie. » (Mc 1,11). Et aussitôt l’Esprit Saint se 
met au travail. Etonnante activité de cet Esprit de Dieu 
qui s’empresse de mettre Jésus en mouvement, de le 
pousser même, jusque dans le désert. Le désert n’est 
pas un lieu romantique de balades à dos de chameau et 
de décors digne des plus belles cartes postales. Le 
désert est aride : il y fait trop chaud le jour, trop froid la 
nuit. Il marque par sa radicalité : les sens sont mis à 
l’épreuve, la vie sociale a disparu et pourtant par cette 
radicalité il est le lieu du « recevoir » ou se mêlent 
découvertes, voyage intérieur… Impressionnante 
pédagogie de Dieu qui fait passer Jésus de la 
confirmation de son être de Fils bien-aimé à 
l’approfondissement de sa relation au Père.   
 
Aujourd’hui, prendre le temps de réentendre la 
promesse de notre baptême : « Tu es mon fils bien aimé, 
tu es ma fille bien aimée. En toi, je trouve ma joie ». 
Cette parole de Dieu m’est adressée personnellement : 
que produit-elle en moi ? 
A partir de la dynamique de cette Parole, où me pousse 
l’Esprit de Dieu ? Quel est pour moi le « désert », le lieu 
de la radicalité où je peux me laisser enseigner par 
Dieu ? 
 
 
 

 
Jésus resta 40 jours dans le désert, tenté par Satan, au 
milieu des bêtes sauvages avec des anges à son service !  
Voici en bien peu de mots toutes les couleurs de 
l’expérience corporelle et spirituelle vécu par Jésus. 
Commençons par cette histoire de tentation. 
Contrairement aux évangélistes Matthieu et Luc, Marc 
ne dit rien sur les types de tentation que vit Jésus au 
désert comme si l’important était de nous faire 
comprendre que Jésus, Fils de Dieu est pleinement un 
être humain, comme nous. Comme nous, il est habité de 
désirs multiples, comme nous il doit vérifier, discerner 
ce qui est « ajusté » à sa relation au Père, sa relation aux 
autres, sa relation avec la création toute entière. La 
création entière est là, bien présente avec les bêtes 
sauvages et les anges à son service…  Cela veut dire que 
Jésus va rejeter tout ce qui n’est pas conforme à l’Esprit 
de Dieu, tout ce qui est de l’ordre de la tentation… 
 
 
Dans mes déserts personnels, que se passe-t-il ? 
Quelles formes prennent les tentations ? Où se situent 
les « dérives » dans ma relation à Dieu, ma relation aux 
autres, et ma relation à la création toute entière ? 
Puis-je nommer les bêtes sauvages et les anges à mon 
service ? 
 
 

Après l’expérience du désert, du combat intérieur, Jésus 
part pour la Galilée et proclame l’Evangile de Dieu c’est 
à dire la Bonne Nouvelle. Sa proclamation contient 
plusieurs messages. Le premier est le facteur 
temps : c’est maintenant le jour J, le bon moment : il 
n’est pas l’heure de planifier le futur, de se dire que 
l’année prochaine, avec ou sans COVID, nous pourrons 
nous mettre au tempo de Dieu. Le deuxième est la 
proximité de Dieu : « son Royaume est là, tout proche». 
Et Jésus poursuit avec l’invitation de s’accorder à ce 
Royaume : c’est-à-dire se convertir et y croire ! 
 
Aujourd’hui, Dieu se fait tout proche : à quoi cela 
m’invite ? 
Qu’ai-je envie de répondre au Seigneur ? Par quel 
geste ? Parole ? Prière ? 
 

Sr Anne Peyremorte 

« Si tu savais le don de Dieu ! » 

A partir de la Parole de Dieu que nous venons de 

méditer, quel est le don de Dieu que je reçois 

pour vivre cette semaine :  

- Tu es mon fils, ma fille bien aimé.e 

- L’esprit de Dieu me pousse 

- Être dans le désert 

- Le règne de Dieu est tout proche 

- Autre : ………………………………………..  

Comment ai-je envie de répondre à ce don ? 

………………………………………………………………………… 


